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L'infolence des Nations excite la haine auflî

bien que celle des individus , & fi l'Angleterre

a beaucoup d'ennemis , on peut dire qu'elle a

prodigué l'injure ; le ton du dédain & de la

partialité qui caradérife fa Cour. , fe fait fentir

particulièrement dans ces ouvrages qui fe ré*-

pandent à Toccafion des Anniverfaires du Roi,

& des renouvellemenis d'années ; miférables

pamphlets , deflinés à éblouir un moment hi

multitude & à révolter les gens de goût ;& ces

ofiènfes clandeflines, jointes au fouvenir des

anciennes vexations & des infupportables in-

juftices qu'elle exerça fur les mers, lui ont

fait enfin des ennemis de tous les peuples com-

merçans. Ses flottés n'étoient que l'inftrument

de fes rapines ; elle agiflToit fur la furface de la

mer , comme le requin dans le fonds de fes

gouffres. D'un autre côté , les puiflances com-
binées prennent la défenfe de la Caufe com-
mune , & rendront leur gloire immortelle, en

rétabliflànt la liberté de l'Océan que toutes les

Nations font également intéreffées à maintenir.

Les mers font les grands chemins du monde ,

& quiconque y réclame des privilèges exclu-
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Occidentale» , entre le Comte de Gukheo âc l'Amiral
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